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APRÈS LE PLÉBISCITE 
DE LA SARRE 

( S u n os u ruNifc tc FACE) 

L'aide-mémoire de la France 
à U Société des Nations 

: 0*n»vc . 31 janvier — Laide-mémoire 
•Jottt la O o u m u e m e n t français a saisi 
*» 8 . D N. au sujet d w réfugié» «arrols. 
ftsppilli que le préaidant du Conseil 
français a Indiqué, au lendemain du plé­
biscite, que le problème de l'émigration 
•arrotae intéraaaalt svant tout la 8 . D . N. 
La Ckwverncment français a. de la aorte, 
entendu dés l'origine, placer ce pro-
hteaaa car la terrain IntamaUonai. Se lon 
M . - * » «Ose, la S. D. N. a en la matière. 
« M atteston et des responsabllltés. 

a n premier Heu. la S. D . N. a la mis­

en t prouvé e n actes e t an parole* leur 
fidélité a la patrie al lemande 

lin Français et deax séparatistes 
sont l'objet de violences 

à Sarreôriick 
rterrebrtlek, 21 Janvier — U n Français 

n o m m é Lecourt. âgé de 15 ans , s'est pré­
senté ce mat in , à Sarrebruck pour por­
ter plainte devant la Cour suprême de 
plébiscite, an sujet de violences dont 11 
a é té l'objet de la part de nasis. Lecourt, 
qui est ouvrier mineur et habite Bur-
bach. a été attaqué à l a sortie d'un c a l é 
par plusieurs Individus. Ceux-c i l'ont 
maltraité avec une tel l* violence qu'il 
a dû garder le lit depuis Jeudi dernier. «ton de prévenirJe mal en a r a s a n t sur | n „.,"£ ^ ^ à t££**lix qu'aujouV 

a» eause. C'est l'objet essenuel des enga- LJTJUI pour faire constater s û r s o n 
^ • " • * » J « > ÏZ* ZZr . o n ^ o £ ^ o 7 £ J ^ d . ces 

m t o ^ t n ^ ^ ^ T ^ Ù ™ ^ * Porter p u i n t . par U m ê m e 
OonaeU de la 8 . D. N et de la Cour per- ' O C C M , o n -
p a n a n t e d'arbitrage 

Le O o u v e m e m e n t français constate 
que dès le lendemain du plébiscite, de 
hombreux aarrois se sont présentés à la 
Siwinti i française. Le Gouvernement 
traites li n'a p a t voulu a t t e n d u que cette 
sjWatlon s'aggrave pour e n saisir le Con-

am 
L'aide-mémoire français fait valoir e n ­

sui te que pendant quinze ans . les Sarrols 
ont été en quelque sorte, les sujets de la 
0 . D . N. e t que ceux qui s'expatrient ac -

ae sont, vraisemblablement. 
^ ^ ^ ^ ^ pour le maint ien de son ad 

aalnistration. La S. D . N. a conçu, vls-
i rv la de osa derniers, une responsabilité 
directe qui entraîne diverses consé­
quences. Ainsi, le O o u v e m e m e n t fran­
çais est ime que c'est au budget de la 
a . D . N . que doivent être Imputées les 
charges qui résulteront de l'établissement 
des réfugiés sarrols. 

Le Gouvernement français demande 
aussi que la a D . N. ait recours 4 ses or­
ganismes spécialisés pour l'établissement 
d s s réfugiés sarrols. D a n s les mois qui 
viennent . 11 va avoir à rapatrier plu­
sieurs milliers de ressortissants français 
établis e n Sarre, de sorte que. déjà sur 
l e plan national, le retour du territoire 
à l'Allemagne pose pour lui un problème 
d'établissement. 

L'alde-memolre expose ensuite ce que 
le Gouvernement français fait pour ac­
cueillir les réfugiés sarrols ressortissants 
a l lemands. Mais 11 ne pourrait continuer 
k assumer ces charges, s l l n'était assuré 
de l a collaboration effective de la SX)-N 
C'est pourquoi U demande au Conseil de 
porter à son ordre du Jour le problème 
de* réfugias sarrols. 

L'alde-memolre français n'a provoqué 
d s la part du Conseil, aucune observa­
t ion, néanmoins , le secrétaire général de 
l a 8 . D . M. s fait observer que le budget 
d* la Société ne comporte aucun crédit 
Jusqu'au 1 " Janvier 1936 qui puisa* être 
utilisé e n faveur dea réfugiée sarrols. 

Le Conseil de la S.D.N. 
charge an rapporteur 

de lai faire des propositions 
D a n s sa séance de lundi après-midi , 

l e Conseil de la Société dea Nat ions 
avant pris acte de l 'alde-memolre rela­
tif 4 la question des réfugiés venant de 
la Sarre, déposé par le représentant de 
la France, M. Pierre Laval, a décidé de 
«nerger le représentant du Mexique de 
lui aoumettre. en collaboration avec le 
Comité du Conseil, des propositions pré­
cis** lors de sa prochaine session. 

Le Conseil de la S. D. N. a clos 4 
U heure* sa quatre-vingt-quatrième 

Les remerciements de l'evèque 
de Spire 

à ses diocésains de la Sarre 
Mgr Ludwlg Sébastien, évéque de 

•dresse une lettre pastorale 4 ses 
de la Sarre, dans laquelle 11 

n o n seulement les Sarrols qui 
«Jtt voté pour l'Allemagne, mai s aussi 
eaux qui a* sont prononcés pour le s ta tu 
que. 

— Soyons. dlt-U. reconnaissants, m ê m e 
a n s diocésains sarrols, qui peut-être, 
opposaient quelque objection au retour 

Pendant quinze années , i ls 

On signale également que deux m e m ­
bres de l'Association économique sépa­
ratiste ont été blessés cette nuit . 4 Vol-
kllngen. par des nasis. 

Une réunion 
de c mineurs chrétiens » 

à Sarrebruck 
Dimanche a i s é s midi a eu lieu 4 Sar ­

rebruck une réunion générale des 
« hommes de confiance > de l'Associa­
tion dea mineurs chrét iens de la Sarre. 
en présence de M. Plrro chef d u « Front 
a l lemand » de la Sarre, e t de diverses 
personnalité» minière* al lemandes. 

M. Lenhart, directeur de l'Association 
des mineurs chrétiens, exhorta d'abord 
les mineurs a accomplir leur tache avec 
le même aèle que par 1* passé. 

M. Klefer. président du Cartel du 
Syndicat chrét ien, exprima l'espoir que 
la. France ne refuserait p - s la m a i n que 
lui tend l'Allemagne, é tant convaincu 
que ce geste assurerait l a paix de 
l'Europe pour tous les temps. 

Il a eu. à l'adresse des ouvrier* de la 
dernière heure, ceux qui ont rallié la 
cause al lemande 4 la veille du plébiscite, 
les mots suivants: < On a eu d u plaisir 
4 les voir revenir 4 leur patrie, mais il 
ne faudrait tout de m ê m e pas les repré­
senter comme des saints nat ionaux 
Et. 4 l'adresse des membres du parti, 
avides de représailles, ces autres mots 
c Celui qui parle de leur Jeter une 
pierre (aux anciens séparatistes) , celui 
là n'est plus digne d'appartenir 4 notre 
communauté . » 

La direction du c Front a l l emand 
fait savoir que dix membres d u groupe 
local d'Altenwald. Importante localité 
sarrolse. ont été exclus du « Front a l le ­
mand > pour manquement 4 la disci­
pline. Le communiqué ne s'explique pas 
sur le cas d u manquement 4 la dise! 
pllne commis par les dix exclus. 

Les formalités d'entrée sa Sarre 
A partir de mardi 23 Janvier, les Pran 

cals désireux de se rendre dans la Sarre 
n'auront plus besoin du visa qui éta i t 
exigé Jusqu'à présent. 

Un groupe de réfugiés est arrivé 
. ..., à. IVIontauban v 

Lundi, 4 13 h. 30. est arrive 4 M o n t a u -
ban un premier groupe de réfugié* sar­
rols composé de cent doua* hommes , 
douce ménages sans enfants et sept m é ­
nages avec enfants , a u total, cent -qua­
tre-vingt-trois personnes. 

U n deuxième groupe de v ingt-neuf 
personnes, dont d ix-sept h o m m e s et 
trois ménages avec enfants , arrivera 
clans quelques Jours. Les réfugiés sarrols 
seront réparti* dans diverses communes 
du département. 

L'exode des Sarrois 
Les Sarrois qui n e se trouvent plus 

e n sécurité dans leur pays cont inuent 4 
arriver e n grand nombre dans les c e n ­
tres de refuge Installe» 4 la frontière. 

Lundi après-midi, un train transpor­
tant 320 personne» venant de Forbach 
et Merlabach est passé par Mets e t a 
pris la direction de Carcaasonne et de 
Poix. Près d'un millier d'autres Sar ­
rois at tendent 4 Forbach leur tour pour 
partir ver* l'Intérieur de la France. 

M. Pierre Laval parlera des [ ^ pourparlers commerciaux 
accords de Rome vendredi innC0.9^nmé$ 

devant les Commissions des 
Affaires étrangère» et des NOTRE DÉLÉGATION EST ARRIVÉE 
C o l o n i e s d « l a C h a m b r e j Berl in, 31 Janvier. — La délégation 

commerciale française chargée de mener. 
avec le Gouvernement du Reich, les n é ­
gociations économiques rendues néces ­
saire* par la retour de la Sarre 4 l'Alle­
magne, est arrivée lundi 4 Berlin. 

Paria, 31 Janvier. — M. Pierre Laval, 
•atgéstr* de* Affaires étrangères, a reçu 
lundi après-midi. M. Georges Clerck. a m ­
bassadeur d'Angleterre, qu'il a mis au 
courant des nombreux entret iens ou'il 
«tant d'avoir 4 Genève avec les h o m m e s 
polit iques qui s'y sont trouvés réunis 4 
l 'occasion de la session du Conseil de la 

j SeeMté des Nations. 
j H cet probable qu'au cours de cette 
axdrevue, le ministre des Affaires é tran­
gère* *t l'ambassadeur de Orands -Bre -
têsjna o n t abordé l 'examen dea questions 
ajol t a r a i t l'objet dea prochaines conver-

- geétons d s Londres. 
b tas* négociations franco—italiennes et 

l*a accords auxquels elle* ont abouti, se -
H*Jb) gesaïuéii vendredi devant la Corn-

dee affaire» étrangères de l a 
i e t la Commission des Colonisa, 

•asseoie. M. Pierre Laval re-
la marche des pourparlers e t 

• M » le Mien de* résultat* obtenus. 
4*> snardl suivant , la ministre des At­

t e s ta s étwuaaèies aéra entendu sur 1* 
kasésssa s sds t par les Optimisai o c s éna to -

i'des affaires étrangère* et de* ce— 

U. MALLARMÉ EST ARRIVÉ 
A ALGER 

, 1 1 Janvier. — M. àtaUarmé, m l -
i n d m n i l " ! national», ast ar-

1 4 Alger. Le semistre a été aa-
~ ™ ™ ™ ™ ™ 7 ï * i r M- Carde, 

as ans AéJaûea éuaa-
, as** t s a a - H i 4 l'Allé. 

Les négociations commerciales 
franco-belges 

vont être reprises 
Paris, 31 Janvier. — Interrompues e n 

décembre, les négociat ions commerciales 
franco-belges vont prochainement être 
rtprl*** 4 Parts, où doivent ae rendre. 4 
bref délai. les délégués du gouvernement 
belge. • 

Elles porteront n o t a m m e n t sur le pro­
blème de* cont ingents e t t iendront 
compte des condit ions économiques n o u ­
velle*. La* pourparlers seront s a n s doute, 
asses délicats 4 conduire car certaines 
divergence» paraissent séparer les deux 
pays Intéressés. 

Lm tHmmUam du suâtes Citroën 
Parla, SI Janvier. - Là 

la liquidation Citroen s'est t enu* lundi 
mat in au Tribunal de commerce. A cet 
effet, plusieurs bureaux ont été consti­
tués, ou las créanciers purent remettre 
le* a t iaa fr lnn* d s leurs créances. 

LA TAXE DE MOUTURE 
Pari*. 21 Janvier. — La ministre de 

l'Agriculture « a accord avec son collègue 
dss Finances , vient de faire connaître 
que la taxe de mouture ne pourra être 
reclassé* aux agriculteur» sur les trois 
quintaux prévus pur la M . pour sa con 

l'obligation de f a i m viser Isa bons c h e s 
les t e n s e u r * buralistes est aussi suspen­
due. . 

Le loi reprendra sec effet* a partir du 
1" avril .Les agriculteurs jul n'auront pas ( 
fai t avant cette date les déclarations sur 
l e i é u l l u prévue perdraient le bénéfice 

L E S m O P E N T S DE C H A R T R E S 

LES JEUNESSES PATRIOTES 
accusent les membres 

du Front commun 
d'avoir organisé un getf-apens 

Paris. 21 Janvier. — On Mit qu'à l'oc­
casion d'une manifestation de • J e u ­
nesses Patr iotes» , qui a eu lieu d i m a n ­
che 4 Chartres, des coups de feu ont été 
tirés 

135 membres des Jeunesses Patriotes 
avaient été appréhendés hier soir. 4 la 
Porte de Ohatlllon e t conduits au poste 
central du 14* arrondissement 

Trois commissaires de police ont pro­
cédé 4 l'audition des Jeune* gens qui ont 
été laisfés e n liberté après leurs décla­
rations. Leur état-civi l a été vérifié et 
divers objets : projectiles matraques 
trouvés dans les autobus ont été sais is 

Les Jeunesse* Patriotes ont communi­
qué une note dans laquelle Ils expliquent 
ainsi ces regrettables Incidents : 

' Aucune fusillade n'a été déclenchée 
par las Jeûnasse» Patriote* à l'Intérieur de» 
autobus de la T.CJIP : le convoi a été 
surpris par un» embuscade tendu» par les 
militant» extrémiste». Prévoyant, en effet. 
qu'un guet-apena leur serait tendu, les 
dirigeant» de l'organisation avalant donné 
l'ordre de s» munir d» cannes, à l'exclu­
sion d» toutes autre» armes, dans la 
craints d'une échauffouré», n» voulant pas 
k la vaille d'en débat sur 1» désarmement 
des ligue», fournir aucun argument à leur» 
adversaires ; 

2* D'ailleurs, la déposition très nette dss 
trots conducteurs d'autobus est très caté­
gorique a est égard. Ces nomme» qui n'ap­
partiennent à aucune association politi­
que, ont spontanément déclaré qu'il» ont 
essuyé un* véritable fusillade et une pluie 
de pierres, briques, etc.. e t qu'il n'y s e u 
aucune provocation de la part des occu­
pants des véhicules 

3 ' En ce qui concerne la « découverte 
d'un véritable araanal > à l'Intérieur des 
voiture», on peut décomposer ce:» de 1* 
manière suivante - pour 138 occupants, un 
certain nombre de cannes et de morceaux 
de bol» couramment appelas matraques, 
probablement parcs qu'ils n'ont pas la 
longueur suffisant* pour l'appeler r»nne». 
quelques couvre-nuques destiné» à se pro­
téger contre le» coup» . enfin, un étui à 
pipe, qualifié pour la circonstance d'étui 
à revolver par le» enquêteurs. En consé­
quence, pas un seul revolver n'a été trou­
vé à l'Intérieur des voitures. 

De nombreuses traces de balles ont 
été relevées sur les autobus et sur un cer­
tain nombre de voitures particulières. Il 
ne reste plus une vitre sur les véhicules. 
Toutes ces constatations ont été faite» 
dan» la nuit d'hier et transmises s u Par­
quet. 

S Xn résumé, la preuve a été faite que 
l'attitude des Jeunesses Patriotes a été 
toujours correcte. que leur meeting avait 
obtenu un grand succès, et que si un* 
agression a été organisée et commise, elle 
n* tour est pi» imputable, elles en ont été 
les victime* e t c'est psr un véritable mi­
racle que l'on n'slt pas plus de victimes à 
déplorer. 

Le blessé, M. E. Léger de Vlncennes, qui 
souffrait encore ce matin de violentes dou­
leurs à la tête, est toujours dans un état 
alarmant. Les médecins ont réservé leur 
diagnostic. 

Près de Cahors, on domestique 
nègre blesse à coups de 
couteau son patron et tue 
sa patronne 

Cahors, 31 Janvier. — U n drame s'est 
déroulé à Caste lnau-de-Montrat ier . près 
de Cahors 

M. Descamps , âgé de 58 ans , admin i s ­
trateur des colonies e n retraite et sa 
f e m m e habita ient dans un château de 
cette commune depuis Juin dernier. 

E n prenant sa retraite, M Descamps 
avait ramené un Jeune nègre de l 'Ou-
banghi , n o m m é Débats, 4gé de 18 ans , 
qui lui servait de domestique. 

Débats avait conçu le projet de s'en­
gager, M. Descamps l'en dissuadait. D e 
fréquentes discussions eurent lieu 4 ce 
sujet. 

D i m a n c h e soir, dans un accès de 
fureur, Débe t s frappa son maître de 
coups de couteau. M. Descamps tenta de 
s'enfuir, mais s'écroula. Le noir se 
tourna alors contre M m e Descamps qui 
se trouvait dans sa cuisine e t la frappa 
aussi de plusieurs coupe de couteau. Elle 
succomba aussitôt 4 ses blessures. 

M. Descamps est dans u n é tat déses­
péré. 

Alertés, des gendarmes accoururent 
au château. Débats , se barricada et , 
s 'emparent des armes rapportées dea 
colonies par M. Deecamps. t ira sur les 
gendarmes et sur les personnes qui 
tenta ient de rapprocher, des fléchettes 
empoisonnées, ri n'atteignit heureuse­
m e n t personne. 

Blessé 4 la Jambe par un coup de 
mousqueton, le nègre forcené fut f inale­
m e n t maîtrisé. 

La foule a t en té de lyncher le cri ­
minel et les gendarmes n'ont pu le pro­
téger qu'à grand'pelne. 

Débats a é té a m e n é à la gendarmerie 
dans un piteux état . 

» 
Socialistes et communistes 

M. Léon Blum annonce dans * Le 
Populaire > que les pourparlers engagés 
entre le parti socialiste e t le parti 
communiste e n vue de la rédaction d'un 
programme c o m m u n d'action immédiate 
ont échoué. 

Les socialistes ont trouvé insuff isam­
m e n t révolutionnaire le projet c o m m u ­
niste . 

Mes* Us n e désespèrent pas cepen­
d a n t d'arriver plus tard 4 une « uni té 
organique >, c'est-4-dlre 4 une fusion 
4 laquelle ils restent e n principe a t ta­
chée. 

Ct 11* publient un programme de re -

P»y-

XAYIER DE SCITIVAUX 
le déclassé cambrioleur 

vivait deptus deax ans 
du produit de la vente 

chez ses parents 
des objets d'art qu'il volait 

Paris, 21 Janvier. — Voici comment le 
Jeun* comte Xavier de Scit lvaux cam 
briola le château de Gros-Jonc : 

Xavier de S d t i v s u x se t int e n obser­
vation pendant une demi-heure e u x 
abords du chAteeu. 

Quand U se fut assuré qu'il n'avait été 
vu de personne. 11 pénétra dans la pro­
priété, entra dans le vestibule qui n'était 
pas fermé 4 clé, puis dans la bibliothè­
que e t de 14 au salon où il a* cacha. 

Dissimulé sous une table. 11 attendit 
qu'un domestique fut venu fermer les 
volets de toutes les pièces. Alors il revint 
4 la bibliothèque par laquelle 11 sortit et 
qui devait plus tard lui permettre de re­
venir. Quand 11 revint au bout d'une 
heure, il redoubla de précautions. S'ai­
dent de glycine» qui encadrent la porte 
du château. 11 monta sur la marquise qui 
lui servit de nouveau poste d'observation. 

Lorsqu'il eut l'Impression que le rez-
de-chaussée où ae tenaient habituel le­
m e n t las occupants d u château fut deve­
n u désert, il redescendit et pénétra dans 
la bibliothèque par la fenêtre laissée o u ­
verte. Décrocher les tableaux e n «'aidant 
d'un escabeau fut un Jeu pour lui. 

Xavier de Scit lvaux ne vivait que d'ex-
Dédient* : < Quand son adolescence se 
rebella contre la parcimonie voulue et si 
prudente d'une famille qui craignait le* 
écarts de cette tête brûlée, ce fut pour 
vivre d'expédients ; on lui vit émettre 
des chèques sans provision. Mais chaque 
fols, sa mère dédommageait les victimes, 
et Xavier de Scit lvaux avait beau Jeu de 
dire : « Ils ne sont pas sans provision, 
puisque J'ai de la fortune. » Depuis deux 
ans . U vivait surtout du produit de l s 
vente d'objets de vs leur dérobés aux 
s iens. 

Xavier d* Scit lvaux de Greische et s e s 
complices. Raugewtcs, Jacques B lancnet 
e t M " LoutovlnoS. ont é t é conduit* lun­
di mat in au petit Parquet, où 11* ont s u ­
bi l'Interrogatoire d'Identité 

Chez M. Terrier, substitut, MB* Lou-
tovtnoff s déclaré choisir comme avocat* 
M " Henry Torrè* e t André Klotz 

Les trois h o m m e s ont été ensuite 
écrouée à la Santé , la f emme à la Pet i te 
Roquette. Aucun dss quatre Inculpé* n* 
sera transféré s u Blanc avant quelques 
Jours. Les formalités nécessaires exigeant 
un certain délai. 

I-I 

L'attitude 
du parti républicain radical 

et radical-socialiste 
aux élections municipales 
Le Parti républicain radical et redlcel-

soclaliste nous communique l'ordre du 
Jour suivant que nous reproduisons à titre 
documentaire : 

Le bureau de la Fédération républicaine 
radicale et radlcale-soclsltste du Nord s'est 
réuni à Lille 1* 30 Janvier, sous ls présidence 
de M Emile Roche, à 1 effet dènvlssge' 
l'attitude S prendre dans le département 
en vu* de* élections municipal** prochaine* 

L* bureau a tout d'aborj décidé qu «ucua 
cas d espèce ne serait discuté, ss fonction 
présent* — * quatre mol! d* «arwtsq- — 

•À étsnt de, dir* 1» San lame qui «*it- Sommer 
flles sllrsnjes. d Indiquer la* limite* de cel­

les-ci. d* déterminer 1** condition* de 1» 
propagande à mener d'Ici à mal 19SS. 

Ls Fédération radical* du Nord rappelle 
iea terme* de l'ordre du ."nir voté le • octo­
bre 1*34 à l'occasion des élection» ?*ntc-
nsles : 

« Examinant la situation politique. 1* A:«em-
blée. réuni* ce Jour-là. avait, à l'unanimité 
approuvé un texte qu U n'est pas 'nutlle 
d* reproduire aujourd'hui parce qu'il de­
meure la bas* doctrinale d'où nu) -épu-
blicain ne peut secarv-r. 

Les rép lollcslns radicaux et radicaux-
sccisllstes et. Nord affirment à nouveau : 

Que l'heure est trop prave. la situation 
ext«rleur% .a misère intérieure, trop anvou-
ssntes. pour que chacun ni prenne »»« res­
ponsabilités -

Qus 1** 'a.ts économique*, qui Jouent au 
•ein d*» ..aeembléea municipale* un roi* 
capital, depuis la naissance d'un chs-msi* 
qui pose ue redoutable* problème* finan­
ciers, en même temps qu'il oblige au devoir 
social d'entrs'side le plus strict, sollicitent 
bien plus t/»n attention que les discussions 
politiques ; 

Condamnent ceux qui. »u mépris d'un* 
trér* loyalement observé* par aux. persis­
teraient dans un» attltuds d* sectarisme 
renerstrtc* d* division entre les Français . 

Déclarent vouloir M placer à égal» dis­
tance d'un oonsiii i i s s l n Ignorant de la 
transformation profonde qui «raceompm 
sous no» vaux et d'un groupement compre­
nant le* extrémiste» dé gauob* ; 

Réprouvent aussi bien toute la po'ltique 
qui conduirait à un* dictature d* person­
ne, qu* 1» démsscel* contenu* dans 1» 
poittiqu» d* lutte de elasa* cher* su front 
commun, partisan d* la dictature du pro­
létariat ; 

Font appel, pour se Joindre à eux »ur 1» 
terrain municipal, à tous ceux qui. républi­
cain», laïque*, démocr»'*». syndicaliste*. 
ancten» oo-nbsttaata. savent qu» bt»a plu» 
que partout autour», le» Conseil» munici­
paux éxrigont un» étroite collaboration de 
tous pour 1* plus grand bien d* la com­
munauté. » 

M. Louis Venem 
jiardmier à WaTrin 

H • jE-ré le *TW lot 
du Sweepstake luxemoarge.is 

n'est pas ébloui 
par la fortune 

Ainsi que nous l e v o n s annoncé hier. 

DERNIÈRE HEURE 
Le général et M" W**|aJ 

vont st retidre au Marc 
Le général Wéygsnd et M*' Weygand 

ont quitté Paris lundi soir, a 30 h. 40 psr 
le Pyrénéee-OOte d'Argent, à destination 
de Bordeaux. U» •» rendront ensuite en 
Espagne et au Marée, à Agadir, ou 11» 
rencontreront leur fil», le lieutenant Jac­
ques Weygand. officier de renseignements 
aux sffalres Indigènes du Maroc. 

t.'ancien généralissime s été salué rar le j 
^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ quai de la gare- d'Orsay, tandis que »!"• 

c'est un Jardinier de Wavrln, âgé de 80 1 Weygand rssevslt da nombreuses gerbes 
ans, M. Louis Venem. qui gagne le gros d'oslltots e t de» bouquets d» viotones, par 
lot du Sweepstake luxembourgeois ' •* général Laure. 

Oe dernier a appris à la T. S. F. la vic-

^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ toef d* Cabinet du ml 
Istre de ls Ouerre. représentent le gêné-

. . . . , — • _ . _ . . ,*1 «taurin : le général Qamelln. chef 
toire d u cheval Virteri au Grand Prix de \ dètat-major général de r»rmée : le gène-
Nloe, qui lui rapportait la coquette s o m - j rai Oouraud. gouverneur militaire dé Pâ­
m e dé 3 mill ions 180.000 francs belges, ri* ; le général Pujo. la maréchale Joffre. 
c'est-à-dire e n francs français, l'équlva- Mgr Crépin. M. Otscard d'Rstslng. chef de 
lent du gros lot de la Loterie nationale I Cahlnet du ministre de l'Air, représentant 

b-m—t franco-itstin 
à TonUane 

« La Franc* et l i t s * * ssjg** 
n i iiil É k « s i x stossi I* 

Toulouse. SI Jesivto» —. M 1 
pi «skient d'konneur «ht «kissltê 

Décidément, la chance tourne et notre 
région n'a plus rien à envier au Midi. 
Wavrln est, en effet, un petit village à 
une vingtaine de kilométrée de Lille. 

M. Venem, qui occupe aussi les fonc­
tion* de chauffeur chez M' Delehelle , 
notaire à Haubourdin, ne s'est pas m o n ­
tré ébloui de cette fsveur de la fortune. 

•« Je suis bien ici. J'y reste, a-t- i l d é ­
claré, e t Je ne dilapiderai pas cet argent 
comme certains gros gagnants de la Lo­
terie nationale. Je n'ai pas besoin de 
château, ni d'auto. J'ai une sœur , des 
beaux-frères, bel les-sœurs neveux et 
nièces à qui Je pourrai faire plaisir.» 

M. Venem, réformé de guerre e t p e n ­
s ionné à 46 %, est es t imé dan* le pays. 

Ses déclarations prouvent que le lot 
est heureusement échu à un brave 
h o m m e de c h e s nous et qui e n fera bon 
usage. 

• 

Meurtrier de son beau-fils, 

un ouvrier agricole 
de Uon-Plage est condamné 

à sept ans de réclusion 
par les Assises du Nord 

Simon Oeraert. Journalier à Salnt-Pol-
•ur-Mar, vivait «n mauvais* intelligence 
avec «on beau-père CécUten Bail*, ouvrier 
agricole à Loon-Plsg». n accusait ce der­
nier d'avoir laissé condamner «on Jaune 
frère actuellement détenu dans une mai­

rie correction, en lui oromettant une 

•xxlver la formation du grand 
bsernent des forces ouvrières 
sennes . 

Nous le publions à titre documentaire. 

L» car*» japeasls « •éémsaaaaisrn • de 
4.000 tonnes, a» dirigeant »ur Oaaka, venant 
de Vancouver, a envoyé un sassaage « O S . 

ouest d* l s cot* 

Le crime du Looch Guidel 
examen • « • t e l de Micàel Henriot, 

k BMri «ssssssasaj **t tsrmia* 
Paris , 21 Janvier. — On sait que Mi­

chel Henriot . fils de l'ancien procureur 
de la République, à Lorlent, et «seaimln 
de sa f e m m e qu'il tua d'un coup de ca ­
rabine dans son domaine du Looch, avai t 
été transféré à Paris, 11 y a deux mot*. 
Ecroué à l s Santé , le mari criminel a é té 
soumis à une minutieuse expérience 
mentale . 

Les spécialistes psychiatres ayant ter» 
miné leur examen , Michel Henriot a 
quitté ce mat in la prison de la Santé 
pour regagner en chemin de fer, sous 
l'escorte d* deux gendarmes, la prison 
de Lorlent où U est arrivé lundi actr. 

XI n'a maTilfasté aucune réact ion e n 
franchissant le seuil de la prison où 11 
demeurera encore Jusqu'à ce que la 
Chambre des mises e n accusat ion ait 
statué, c'est-à-dire vers le mois d* mal 
prochain, soit un an après le crime. 

Le rapport des médec ins s i lénls tes pa­
risiens a, d'ailleurs, conclu à une réduc­
t ion de a s l"*rrHMTKH't4 r - r r 1 * 

R^Bi l ler 10 
>LUSos60ï 
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DANS LES BANQUES 
ET PratTfr DE T.VBAC 

MISE EfiVEflTE BFS DERNIÈRES SÉPifS 
BUREAU otRENStrGNEMLN^ 17 mi DcMtROWfeSNU. 

RP n*r»l Danain ; 
quf. président d*?s 

de la Roc-

UN COUP DE GRISOU 
dans une mine de Yougoslavie 

Otvte morlr 
Belgrade. 31 Janvier. — Une explosion 

de grisou s'est produite à 14 h., dans la 
mine Balkan Serbe, près de Zayetchar, 
non loin de la frontière bulgare. 

Vingt-quatre mineurs se trouvaient 
dans la galerie sinistrée. D'après les ren­
se ignements donnés à 16 h., par la direc­
tion de la mine, 11 y a onse morts e t 
douze blessés. 

un 

Italie et le 
«ul général 
après-midi un banquet "PuI 
mité» de l'Union latine 
rcuol» pour fttar la signature de l'a Mo» il 
rnastap-ttallen. Oe nombreuses psrsSsssssll-
tés assiéraient au banquet. Au Hui le ! «e 
nombreux discours ont été 

M. Doumeegue s e s t I st félicité *to «saflSi 

érlvta* u n d | 
dont tous la» intérêt» sont cessasses***. %m 
rapprochement scellé a Rome, a-t-tt dit . 
doit être durable II le sera pares ejvx* sassjs 
somme» enfanu d'un» même tasallle e t 
que toute diminution de la Francs assssal-
nerait un siiirssirlrsssimial sto lTtatse. 
pare* que août asrMt*tdrl*B**ssrsrt-de l'Italie 
entraînerait une diminution d* la Pla int 

M. Doumergue a exprimé l s certrtaxde 
que la France et l'Italie unie» pourraient 
maintenir U paix dans le monde. 

Le procès du ravisseur 
présumé 

«lu bébé de Liudbsrfti 
Ptossnsgtosn. SI Janvier. — M. 

Frank, agent du Service da» i 

Le procès de l'ancien chef 
des gardes rouges 

de Hongrie, à Budapest 
Budapest. 31 Janvier. — Le procès de 

l'ancien chef de» garde» rouges de Hon­
grie et com«nl—aire du peuple Mathla» 
Bckoacy, a commencé lundi matin. 

Les fait* qui lui sont reproché* sont de 
trot» ordre*: 

1' Le fait de complicité dans la révo­
lution communiste hongroise dé 1819. 
révolution qui est qualifiée d* haut* 
trahison; 

3* La constitution d* tribunaux révo­
lutionnaire» et de tribunaux militaire» 
spéciaux qui prononcèrent dé nombreuse* 
condamnation» à mort: 

S- Enlln. la décision de faire une émis­
sion de monnaie. 

Bskossy encourt la peine de mort ou 
la détention perpétuelle. 

Apre» rmterrogatolre de l'accusé par le 
Piéaldent. la suite des débat» est renvoyée 
à mardi. 

Le procès durera huit ou dix Jours. » 
Une explosion de grisou 

dans une mine, en Pensylvanie 
Six assit! 

Ollberton ( Pensylvanie i. 31 Janvier. — 
Une formidable explosion de grisou s'est 
produite au sixième niveau d'une mine 
de charbon à Pottsvllle. Il y s six mort». 
Une trentaine de blessés sont dan» un 
état critique. 

Pri. Lemi 
CLCIL ILN BALLL. un * G L L L ' I X A z ' a t i s » 

bicyclette s u cas où il se reconnaîtrait 
coupable d'un vol dont lui-même. Balle, 
était l'auteur. Des discussions sans fin 
•data ient entre le» deux hommes, dis­
cussion» dans lesquelles la femme Balle 
prenait parti contre son fils. Le 3* août 
dernier, comme 11 lui arrivait souvent. 
Qéraert alla frapper à la porte de l'ha­
bitation de son beau-père pour demander 
l'hospitalité mal» 11 fut accueilli a coups 
d» fusil et «'écroula, gravement atteint 
•eu bas ventre. 

Ls propre mère de la victime ct 1 au­
teur du crime laissèrent le malheureux 
eene soin-, malgré se» supplications. C'est 
seulement lorsque le garde-champêtre 
arriva que Qéraert fut relevé. A ce mo­
ment, comme 11 tentait , malgré sa bles­
sure, d'entrer ches se» parants, sa mère 
le repoussait à coups d» pied. Quant à 
Balle, l'accusé, 11 exprimait ses regret* 
ou'il fut encore vivent. Cette scène atroce 
fut évoquée par les témoins devant la 
Jury avec l'émotion que l'on devine. La 
victime mourut' deux Jours après le cri­
me à l'Hôpital de Dunkerque, dan» un 
total abandon. 

L'horreur du crime soulignée avec force 
par te président Boutai laisse complète­
ment Indifférent Céclllcn Balle dit 
« Ouéule à a'œufs > qui se présente de­
vant 1* Jury avec un cesler Judiciaire 
orné de nombreuses condamnations, 
doit a> la vérité de dire que Oeraert était 
lui aussi un citent assidu de» tribunaux 
correctionnels. 

L* réquisitoir* et U plaidoirie 
M. l'avocat général Bornet ne s'oppose 

pas à l'admission des circonstances atté­
nuantes e t requiert contre Balle une 
peine de travaux forcée a temps. 

M. Yalentln du barreau de Dunkerque 
plaide l'acquittement de Balle, estimant 
que son client se trouvait en état de lé­
gitime défense, mal» le Jury n'accepte pas 
cette thèse et condamne Balle à 7 an» 
de réclusion et 8 ans d'interdiction de 
séjour. 

Les matelots du « Hurry On » 
ont été sauvés 

Halifax (Nouvelle Cooasj, 31 Janvier. — 
On a finalement réussi à sauver tous les 
membres de l'équipage du navire 
« Hurry on > qui. depuis eamedl. se trou 
valent dans une position critique sur 
l'épave de ce même navire que la mer ris 
qualt sans cesse d engloutir Un seul des 
dix membre» de l'équipage était parve 
nu à gagner le littoral par ses propres 
moyens en utilisant une barrique 

du iJjsj 
procès d'Hauptmann 
avril 1983, Jour du ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 

I de Ltnabsrgh, te compte d*HaupéBsssss> * te 
Central Bavtngs Bank de rtew-T*rk rdte-
valt à 308 dollar» d'argent tseutéto, peu» 
cinquante actions d'un» wiliassrss» •*•*-
matograpbique dont la valeur sstate était 
alors de 100 dollars. Du 3 svril%*j l » sep­
tembre 1*33. Hauptmann a dèpeeé à l s 
Banque un total da ».07* dolters. la* s e u l 
de ses dépôt» ches tes ne f i l — s n 1 
a atteint 1*443 dollars 7». I 
en BOUTS* ds Hauptiaaitn 
parts total* da 9.1*3 dolters. 

Las chiffré* de M Frank i 
que du Jour ou ] 
fut payée, «4.48e dolters, s n 
passèrent entre le» mains d"B 
Jusqu'à son arrestation. 

DeriifèVes Nouvelles StmrH$MS 
KOOTBALL-AsnrOClATrOM 

L* joueur Dukart, de 8geeM*rr, «««état 

Dix-neuf personnes auraient péri 
dans un naufrage dans la mer 

d'Oman 
Karachi , 21 Janvier. — Dix-neuf per­

sonnes suraient péri dans le naufrage 
d'une embarcation surprise par un orage 
au large de Karachi , sur la mer d'Oman. 
Les s ix autres passagers qui se trou­
vaient à bord réussirent à gagner la cote 
à la nage. 

Un fraudeur est sévèrement con* 
damné par le Tribunal correc­
tionnel d'Avesnes 

L* 3 août dernier, un vsgon chargé de 
déchets d* Un entrait en France par 1» 
gare de Jeumoct. Sn le vlsltsnt. les loua-
lim y découvrirent 4 i « - kilos ds tabac 
de contreosnde et, le lendemain. 1* desti­
nataire du vsgon fut arrêté ; c'était un 
r.ommé Brncat Oorguet, 52 ans. de Quyen-
court-Sau-sourt (Somme) 

Le 1T août, Gorxuet fut condamné a un 
mol* 4* prison. 350.000 't mes d'amener et 
les quintuples décimes, i t au pal*J>eai 
c'une somme de M 000 iraiics. représsnrar. 
a valeur du vsgon et d'un camion se-vant 

s son dsonaigement. 
Masv dapui» oett* dat*. rsdmlnlstraxlon 
x. douanes découvrit 4ae deux autres 
igons. également chargés d* déchets de 

lui. avaient été adressés s Ernest Oorguet 
«• que le poids Indiqué pu- le* lettrés dr 
voiture ne devstt i-ss correspondre su cr Wl« 
réel 

Dne nouvelle plaint* fut aéposée et ttruest 
Oorguet comparut hier devant la Tribunal 
ccrssetlonn") d'Avesnes -xmr sstt* eacond* 
attalr*. 

La Jugement du 17 sofit fut confirmé et 
Oeigast fut condamné en outre à un nos» 

prison. 334375 francs d*am*txd«-
1*71*1 francs, représentant la* quintuplée 
Décime* et :34J75 frsncs. repréaentsn' i* 
valeur du 'abac qui dev*-t ae trouvei Cars 
lé» deux e»*nns v 

• 

La situation 
dans riiidustrie textile 
à La Oonrue-Cstalies 

Un militer d'ouvriers de l'industrie t e s -
mer. s t à l unanimité ont **»-w»»é toutes 
le» propositions patrons)*' 

One nouvelle réunien **t annoncée pour 
Jeudi. Bien que la situation soit très ten­
due, 111 est possible qu 'un terrain d"en-
***>**• so i t tseuvé e t qu 'un conflit soit 

LE RECORD AÉRIEN 
FRANCE-MADAGASCAR 

Le Caire. 21 Janvier. — L'équipage 
Oen in . J e a n Laurent, André Robert, qui 
e s t parti de Marseille d imanche matin, à 
3 h. 30, pour tenter de battre le record 
France-Madagascar, a fait escale lundi 
mat in , de 5 à 8 h. (heure locale) , soit 
de 3 à 7 h. (heure de Paris ) , sur l'aéro­
drome d'Almazs-Lc Caire, après avoir 
v o l é toute la nuit . 

L'équipage s'est déclaré satisfait . Il fait 
très beau dans la vallée du Nil et le vent 
est favorable. 

Un incendie au cours d'un bal 
costumé, à Essen 

Douze persoa»** sont bl«** t t i 

Esscn, 21 janvier. — Un incendie s'est 
déclaré au cours d'un bal costumé offert 
par un banquier de la ville Doute per­
sonnes o n t subi de graves brûlures. ' 

Le feu avait été provoqué par l'impru­
dence d'un photographe qui avait a l lu­
mé du magnés ium trop près des rideaux 
du salon. 

Une min» est ta partis détruits 
par uns •iplssisn 

à Rsstsf-sir-rt-Dsn 

Douze bte*sés 
Moscou, 21 Janvier. — Un incendie a 

éclaté hier, dans une usine d'hydrogène 
de Rostof-sur- le-Don. à ie suite d'une 
explosion. L'usine a été détruite e n par­
tie Douze ouvrier* ont été blessés. 

Un incendie dans un hospice 
de Londres 

2 S 0 malade* Ja i tesd être évacués 
Londres, 21 Janvier. — U n Incendie 

parUcnJiêrement violent e éclaté dan* le, 
nuit d* d imanche à lundi, dan* un h o s ­
pice d* Londres. 

Le* secours nrganl*** d'urgence o n t 
permis te transport liiiinédl»! d s plus d* 
250 malades qui se trouvaient d a n s les 
salles ou a éc laté te stntstre. On ne s i ­
gnas* pag d*s»xident d* pentonn*. 

LE COMMERCE A * M - V P I 
Barlin. 31 Janvier — Pendant tosjt* 

l 'année 1834, le* Inxportatlona allemand** 
ont atteint 4 481 000 000 marks, et le» ex -
portattom «187.-000 000 narkn Cest-à 
dire que l'exercice se termine pat un dë-
fkxt de Mé-OOOilOO mark*. X n ISSs. !•*»-

ttone é ta i t d e SSS auTJJotsl d e 

Au cour» d» ss réunion de lundi soir le 
Bureau fédéral de la rédéretloa frii**!•"• 
de football J décidé de dè:ivrar < 
su titra d* rYsaçaia au ) Jueur r 
qualifié au Football Club ds I 

U nc fo ire du U.C. Paris 
sur I* C A - Pari» ast ca**fr*Bée 

L »pp*l du eut. Paris crus» SwassSae « s u 
Commisslc a centrais d** arbitras, sn «s qui 
concerne I* match d* Coupe de ftsssce 
xtselng-Club Parla et CA. Parte du * Jan­
vier 1*35, n'a pas été reçu par te bssssau 
fédérvJ. qui con'rme la vtetotr* du sséSsssg-
Club dé Paru, par 1 but à 0. 

La demande de «dissolution de l'entente 
Artésienne. R C. Lens. U.C. Arrss ct SB. 
Bully a été enregistre? 

Le* n a t c h e s mtersurees 
Les match** lnterllxues suivants ont été 

autorisés par le bureau fédéral 
contre Lorraine, le 17 février, 
Lorrain contre Alsace ire 
février, en Lorraine; Nord contra Ouest, le 
17 février, à Bétoune 

B O X ! 
riumery est battu 

par F Anglais Jsck Kid Berg , 
Londres. 31 Janvier — l e champion des 

poids léser» i nglslx. Jack Kl* Ber». a battu 
lundi soir, à l'Albert Hall. 1* potes léger 
frsneals. Gustave Humérr. su hulttésne 
round, l'arbitra svant du. à e* moment 
décidé d'arrêter 1* match en raison dé U 
gravité de ls blessure reçue à l'œil gsoch* 
par le boxeur fraeçai» 

L'Allemand Heaser 
bat le * è f r e Ang *l Csreilk 

Berlin. 31 Janvier. — VAUaeaaael ASotf 
Haeuser. champion de boxe d'Europe, a bat­
tu aux pointa, en 10 rouur.» I* nègre ASéjél 
CalVUte. 

Renserenements commerdan 

COTONS 
LITElirOOX î l Jaavttr. 

Disponible 
Janvier . . . 
Février . . . 
alars 
Avril 
Mal 
Juta 
Juillet . . . . 
Août 

Jl 1J71 17.S9 13.1* 
M 12.37 133* 13 J* 
— 13 4* 13 Si 
13 12 31 13.49 13.S3 
_ _ . _ 13 47 13*4 
M I2.M 12*3 13-37 
- — 1343 13-S7 
U 13.37 13J4 VU» 
- — — 1231 1*3» 
— — - 1247 12*3 
tl 13.4* 13.44 133* 
_ 13*1 U S * 
i* 1334 1331 133* 
« port* d* l'Assssrt*gué, 

nullas: aux port* du Oolfe. l t sea . sus perte 
du PaelSqu*. nulles. 

g i » i l « l l « a i — Pour la Oiaiid» sfceésssss. 
nulles; France et Continent. 10*00. 
e< Chine, 1**9*. 

CHANCÈiS 4 L'ETRANGER 
i * a * r n : Sur rar**. 1434: sur 

110 0». K*c. hors banque. 0 1 1 . 0 1,4; . 
i court ««lais. 0 1/4. 

Névr-Tark : Sur Part*. «3* 1/3; sur l*w>-
dr*s. 43* 3/8: Càb. transf. 4g* l /H *ur 
•ruxéUéé. 3333 

•UCBSa. — Cubé, prosnpt* lurranest.-eo. 
A term* : Sur Janvier. 1*2: mars. 1*7; aval. 
<*3. JullKt. IM; »»*<»aibre. 301; êsntertrm, 
208. — Tentes. 3.0*0 tonnes 

Revue do marché de r>»ew-Vork 
etevr-Tork. 31 Janvier. — LUnsérét e» 

ttall gir««t est rlêsnrnul» concentré sur 
v-ssbington *t le* opérateurs a» usrsHi»s»t 
d* façon générale sssst peu enclins à éten­
dra leurs wgagésaèxtt*. Le* fluctuatieee 
demeuré** étroites pendant tout» la j 
b-en que ] atmosphère générale féj* 
favorable. Les veste» on, porté suv 
tttra*. 

A l'ouverture, lé marché était 
ï3 

'urgvquea «tant lé» plue 
que les valeurs minière- s i 

maHrré ta lourdeur du 
l sprès-mlli les valeurs ds 
ls» actions préférentsstte* s e 

bassse ski On ds •éssssSx 
Mme à régner. Mate la 

SOUSOfflTIOll 
de la Fédération 

m 


